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                                            Notre offrande à Dieu
                                        Romain 12.1-5

‘’Je vous exhorte par la compassion de Dieu, à offrir votre corps en sacrifice vivant, saint et 
agréable à Dieu’’ (Rom 12.1)

Cette parole fait suite à l’enseignement dispensé par l’apôtre Paul, dans les sections de sa lettre aux
romains qui précèdent le chapitre 12. Dans ces dernières, les propos de l’apôtre sont susceptibles
d’être résumé comme suit : Autrefois nous étions tous pécheurs, donc tous coupables devant le tribunal
divin. A cause de cela, nous étions tous exposés à une action punitive et délibéré de la part du Père
Céleste. Mais, il nous en a gracieusement épargné, parce qu’il a utilisé son Fils comme sacrifice afin
que s mort puisse enlever nos péchés. Au terme de cet acte, nous avions été déclarés justes devant lui.
Voilà en quelques mots le résumé des propos de Paul dans les sections précédents le chapitre 12

En plus de cela s’ajoute la révélation d’autres bienfaits qui ont été pris en compte dans le plan du
secours divin. Il s’agit de notre privilège d’avoir été choisi pour faire partie du peuple de Dieu, de notre
placement  en Jésus-Christ  afin  que nous soyons vus par  l’Eternel  comme si  nous n’avons jamais
péché, le don de son Esprit pour nous conduire, le don de sa parole pour nous instruire, l’espérance de
la  vie  dans  la  présence  de  Jésus-Christ  pour  toujours.  Tous  ces  bienfaits  nous  ont  été  offerts
gracieusement sans tenir compte d’aucun mérite de notre part. Seuls l’amour et la compassion du Père
Céleste ont été les raisons qui l’ont conduit à élaborer ce plan  en notre faveur. Autant dire que son
amour et sa compassion ont envoyé le Seigneur Jésus-Christ à la croix, ils sont les mêmes qui envoient
aujourd’hui le Saint-Esprit vivre en nous afin de nous guider

La  question  qui  se  pose  maintenant   est  de  savoir  comment  vivre  désormais,  avec  toutes  les
bénédictions en Jésus-Christ que nous avons reçues de Dieu ? L’apôtre Paul nous répond par son
exhortation : ‘’Offrez votre corps comme sacrifice vivant à Dieu.’’ Et il ajoute : ‘’ce serait de votre
part un culte raisonnable.’’ 

1° Culte raisonnable.

Je me suis  demandé si  l’allusion au culte  raisonnable  a  un rapport  avec  l’adoration de l’ancienne
alliance, où les adorateurs ne s’approchaient pas de Dieu. L’accès aux lieux très saints, prévus pour
abriter la présence de Dieu au milieu de son peuple leur étant formellement interdit, ils se contentaient
de se positionner sur le parvis du temple en vue de suivre toutes les célébrations. Il n’y avait que le
Grand sacrificateur qui avait la permission de rentrer en ces lieux très saints une fois par an, sous
certaines conditions de pureté, avec le sang des animaux sacrifiés pour accomplir son ministère. Les
autres sacrificateurs lévitiques accomplissaient leurs tâches dans le cadre des lieux saints. Une telle
adoration  était-elle   raisonnable ? Le  moins  que  l’on  puisse  dire  est  qu’elle  ne  semblait  pas
correspondre aux exigences de l’adoration de la nouvelle alliance, pour laquelle le Père recherche de
vrais adorateurs qui l’adorent en esprit et en vérité (Jean 4.23). 

Le Père veut que nous l’adorions à tout moment et en tout lieu pour tenir compte des exigences de
sa nature, il est Esprit. Que notre corps soit dans la fosse aux lions, que nous soyons en prison, dans
un Centre Hospitalier pour des raisons de santé ou dans un autre endroit où notre détresse est totale,
notre esprit peut s’approcher de lui dans le sanctuaire céleste par la foi. En outre, le Père veut que notre
adoration prenne comme support les connaissances que nous avons de lui en Jésus-Christ.
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2° Offrir notre corps

Or, nous avons acquis  des connaissances de lui  par  le  biais  de la  prédication,  de l’enseignement
biblique et de la lecture biblique personnelle. Qu’est-ce que nous en faisons ? Je m’interroge ! Jacques
connu pour  ses pertinentes interpellations  sur les sujets de la vie chrétienne  écrit :’’Mettez en
pratique la parole et ne vous bornez pas à l’écouter en vous trompant vous-même par de faux
raisonnements’’  (Jacques  1.22).   En  fait, Jacques  s’élève  contre  les  frères  et  sœurs  des
communautés chrétiennes qui seraient, excusez-moi le terme des auditeurs libres de la bible. Ce sont
des frères et sœurs qui lisent l’Ecriture, se soumettent volontiers à la prédication et à l’enseignement
biblique, mais n’en tirent pas des principes de vie. Un rapport si distant avec l’Ecriture fait courir  le
risque de se mettre en dehors de la voie que Dieu veut pour notre vie. C’est alors qu’interviennent
de faux raisonnements. A quoi peut ressembler un faux raisonnement ? Il ressemble au raisonnement
des  frères  et  sœurs  qui  comprennent  que  nous  sommes  pécheurs,  que  Jésus  est  mort  pour  les
pécheurs, que nous avons besoin de Dieu, mais qui choisissent de ne pas se donner à lui. Pourtant,
l’exhortation de l’apôtre Paul est sans équivoque. Nous devons offrir notre vie à Dieu.

3° Se consacrer au corps de Christ

Dans la pensée de l’apôtre, il ne s’agit pas d’offrir simplement l’heure et demi que nous consacrons
dimanche après dimanche à la célébration du culte à la gloire de Dieu. Ce temps de culte est une
excellente  offrande  que  l’Eternel  apprécie.  Cela  dit,  la  métaphore  du  corps  attribuée  à  l’Eglise
caractérise parfaitement son fonctionnement. En effet, de la même manière que la vie du corps est
assurée par l’association de plusieurs organes qui dépendent des uns et des autres, l’Eglise dans son
existence terrestre s’en remet à ses  différents ministères interdépendants, et soutenus par des frères
et  sœurs  qui  s’y  ont  engagés. Chaque ministère  doit  accomplir  périodiquement  une  tâche  pour
l’avancement du Royaume auprès du peuple de Dieu dans notre circonscription.

Autant dire que s’il  est nécessaire que la parole de Dieu soit proclamer  tous les dimanches pour
édifier le peuple de Dieu, il est tout aussi nécessaire que les enfants qui nous accompagnent soient pris
en charge pour un enseignement spécifique correspondant à leur niveau par l’école du Dimanche, que
les  campagnes d’évangélisations  soient  régulièrement  menées  pour  répondre  à  la  mission  que  le
Seigneur nous a confiée, que notre communauté soit en mesure d’accomplir son devoir de mémoire en
organisant la saint cène à temps opportun, que les besoins de prières des personnes en détresse en
notre sein soient couverts par des frères et sœurs qui prient après le culte, que le ménage de la salle de
culte soit fait, que la musique soit préparée pour agrémenté le culte, que le site internet de l’Eglise, s’il
est régulièrement mis à jour témoigne de notre présence dans notre cité, dans notre région, dans notre
pays, dans le monde entier. Bref !  Il y a là autant de ministères qui nécessitent un réel engagement de
notre part. Prenons donc nos responsabilités en ce sens  en sachant qu’il est dans la nature de notre
Seigneur de servir les autres au lieu de se faire servir.

4° Renoncer à notre vielle nature

Enfin, de quoi est faite notre adoration ? Elle est faite de louange, de prières, d’actions de grâce, de la
bienveillance, de libéralité et de services. Mais notre adoration suprême reste tout de même l’offrande
de notre propre corps à Dieu. Il s’agit de renoncer à la personne que nous étions avant de venir au
Seigneur, en laissant de côté quelques-unes de nos habitudes qui ne comptent pas parmi les fruits du
seigneur. Par exemple si nous étions inconsciemment portés vers les colères, les jalousies, les haines,
les divisions et vers tout autre type d’impureté qui relèvent de notre nature humaine, maintenant que
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nous sommes au seigneur, prenons-en simplement acte. Faisons le nécessaire en laissant de la place
à l’Esprit de Dieu dans notre cœur afin qu’il produise le changement dont nous avons besoin. 

Il me semble que nous avons besoin d’un cœur fidèle et obéissant. Un cœur disposé à être à l’écoute
de Dieu et à lui répondre sans hésitation comme Abraham. L’histoire d’Abraham est telle que lorsque
l’Eternel lui a demandé d’offrir son fils en holocauste, il a réagi favorablement à cette demande (Ga
22.2) Il ne s’est pas posé de question. Il n’a pas hésité non plus. Il s’est immédiatement mis en route
pour MORIJA après avoir tout préparé. A son arrivée sur les lieux, il s’est dépêché Isaac à l’autel. C’est
au moment de lui planter un couteau dans la gorge que l’Eternel lui a intimé l’ordre d’arrêter . Abraham
a-t-il été conscient du coût inestimable de la vie de son fils ? La réponse est oui ! Mais, il a fait de
son  obéissance  à  Dieu  la   principale  préoccupation  de  sa  vie,  quitte  à  lui  offrir  des  sacrifices
impensables. Son attitude nous révèle que son niveau de confiance à Dieu est tel qu’il n’hésite pas à se
soumettre  à  lui,  même  dans  les  pires  conditions  de  sa  vie.  Est-ce  que  nous  en  sommes  là
aujourd’hui ?

5° Ne vous conformez pas 

Un tel  niveau de confiance nous donne le sentiment de vivre dans le monde sans pour autant lui
appartenir. Or, si nous ne lui appartenons pas, nous n’avons aucune raison d’accorder de l’importance
à ses normes, ses valeurs, ses modèles de comportement parce qu’ils sont tout simplement porteurs de
mauvaises influences. Notre corps étant déjà offert, livré, sacrifié, consacré à Dieu à l’issue de notre
nouvelle naissance. ‘’Nous sommes comme morts au péché, vivant pour Dieu en Jésus-Christ’’
(Rom 6.11).

La sagesse nous amène à nous abstenir des manières de faire de nos contemporains qui sont dans les
ténèbres  spirituelles.  Ceux-là  méritent  chaque  jour  davantage  la  mort  éternelle  en  raison  de  leur
incrédulité.

Cela dit, le non conformiste aux valeurs de ce monde doit dépasser la simple question de mode et de
comportement ; ce doit être une caractéristique essentielle de notre manière de penser. Car renoncer à
la plus part des manières de faire du monde n’a aucun sens si c’est pour nous montrer  orgueilleux,
égoïstes,  obstinés  et  arrogants.  Ce  n’est  que  lorsque  le  saint  Esprit  renouvelle,  rééduque,
réoriente, reprogramme notre esprit  que nous sommes vraiment  transformés.  L’objectif  de  cette
reprogrammation est de nous donner une intelligence correspondant à notre nouvelle vie en Jésus-
Christ. A quel niveau sommes-nous aujourd’hui ?

6° La volonté du Père

A quoi sert notre consécration ? Il me semble qu’elle sert  discerner la volonté de Dieu. Or, voici ce que
le Seigneur Jésus-Christ déclare à ce sujet :

1°    ‘’En effet, je suis descendu du ciel pour faire non pas ma volonté, mais la volonté de celui
qui m’a envoyé. Or, la volonté du Père qui m’a envoyé, c’est que je ne perde aucun de tous ceux
qu’il m’a donnés, mais que je les ressuscite au dernier jour Jean’’ (6.38-39).

2° ‘’Ma nourriture  est de faire la volonté de celui qui m’a envoyé et d’accomplir son œuvre’’
(jean 4.34).

3°  ‘’Je ne sais rien faire de moi-même : je juge d’après ce que j’entends, et mon jugement est
juste, parce que je ne cherche pas ma volonté mais la volonté de celui qui m’a envoyé’’ (Jean
5.30).
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Nous pouvons continuer à énumérer ses paroles qui montrent combien la soumission du Seigneur à la
volonté de son Père est une question de vie ou de mort. Cela dit, quel est le but de l’incarnation du
Seigneur ? Le but de son incarnation selon Jean 6.38 est qu’il faille que  la volonté du Père soit faite
par la préservation de tous ceux que le Père lui  a confiés par prédestination. Or, comment rendre
certaine cette préservation en vue de garantir le salut de tous ceux-là ?  Cette préservation n’est rendue
certaine  que  par   la  soumission  du  Fils  au  Père.  D’autre  part,  le  Père  a  voulu  que  nous soyons
ressemblés  ici  dans la  dévotion  à  son  Fils.  Nous sommes là  pour  répondre à  son  appel  et  nous
travaillons ensemble pour lui. Il n’y a donc  pas de place pour des susceptibilités, des rancunes,  de
l’orgueil et p la prétention. Mais il y a de la place pour l’humilité, l’unité et la fraternité parce que nous
avons un seul Seigneur, un seul objectif ; si le Père veut que nous soyons remplis Saint-Esprit, c’est
parce qu’il tient à ce que des écarts de comportement ne soient pas mêlés à la conduite de ses affaires.

7° Conclusion

Nous avons été créés pour vivre selon la volonté de Dieu. Cette parole est à notre disposition depuis
que  nous nous sommes engagés dans la nouvelle vie en Jésus-Christ. Remettons-nous en à elle de
façon permanente en offrant notre vie en sacrifice à Dieu. C’est d’ailleurs ce que suggère l’adjectif
vivant employé  par l’apôtre Paul dans le texte. Autrement dit, comme nous avons choisi d’adorer le
Père Céleste, adorons-le de façon permanente. Vivons également la sainteté de façon permanente
lorsque nous nous offrons au Seigneur. Amen !
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